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FACrVM, 

Pour Monfàgneur le R euerendijjime ^ îIlHfirijJime Car- 
dinal de SoHrdys^Archeuefaue de 'Sordeattx ^c^ Doyen 
de Sa'méi Emilion, demandeur. 

Contre MaiBre Sflimne Brigard. 

Es parties font d'accord que leDoyenncf conten- 
tieux a vaque par le deceds de feuMcffire Arnauk 
de Pontac Euefquede Bazas,dernier titulaire &c 
paifiblepoiTefTeurd'iceluv. Mais ils n'ont pas cÔ- 
iicnudu lourde fon deceds: d'autant que Monfieut le Car- 
dinal prétend qu'il eft decedé le 6 .Feurier 1 605-. Et Brigard au 
contraire prétend qu'il n'eftoit pas cncorcs decede, fans au- 
trement déclarer le iour de fa mort. 

Brigard cft d'accord, &: il y en a preuue par efcrit,que le hui- 
diefmCjd'Alefmcaefté cfleuparle Chapitre de S. Emilion: 
mais il prétend que celle efledioncfl nulle, & qu'il y en auoic 
vne autre die la perfonnc d'vn nommé Barbot. 

Il la demande ànoftre S. Père en ces mots , Citm Decânatus 
r#M//j,&Cenaobtcnu fignaturc,dattee quarto idus Jjirîlis anm 
/r;»!tf,qui eftleio.d'Auriliôoj.parlaquelieilen a eftepour- 
ncMexfrtffôgenerevacaîtmis^erohuumàc feu M'.l'Euelque de 
Bazas, fans exprimer qu il flifl: la dignité principale en l'Eglife 
collégiale de S. Emilion, & qu'il f uft cfledif. 

Monficur le Cardinal en a pareillement cfté pourueu en 
Cour de Rome le 19. du mois de May cnimudiuzexprejjô génère 
vacafimh, par le mefme deceds& par les nuUitez defditcs efle- 
Ûions, que le Doyenne eftoit la dignité première & prinei- 
palle^qu'ilcftoit cflcdif, & qu'il cft au Diocefede Bourdeaux, 




tlaqiiel Monficur le Cardinal eft Archeuefque, 

Il en a dereclie!: eftépourucupir k refignacion d'Alefmc? 
c'cÛ a dire des droicts qu'il y precendoit en verci de Ton efle- 
ùionfitbdiLi Rmix.y idJaiiuarif^(\m cil le crcziefme de lan- 
uier i6o(î.auec contes les claufes gcoeraics. 

DcrecliefilenaeÛépourucupar la rcfîgnaçion de Maiftre 
Louys Borie qui fe dlfoic rcfignataircde feu Monfieuï de Ba- 
zas, c'ctl à dire pareillement de Tes àxoïù.ifah data 

Et Brigardenapaccillcmentcftépourucu pat des Bulles A- 
poftoUques dattees tertio Caiend. Febmartf atîno primo^ i6oj. 
Mais m/Iris morihmct^ le 30. lanuieriôo^. 

La queflion eft de fçauoir laquelle de toutes ces prouifions 
eft la meilleure. 

A commencer félon l'ordre, celte d'Alefme e(l la première, 
&conrcqucmmentlameiUeure, au cas que les moyens pro- 
pofez contre icelle ferrouucnt /comme ils font) impertinents. 

Le pre mie r, que lors d'i celle feu Monficur de Bazas n'cftoic 
pas decedé, fe rcfoult parla vérité de reileftiom Que Brigard 
neiuftitEe rien au contraire: & que toufiours depuis le dcceds 
cil demeuré pour certain. 

Au fécond moyen concernant la fepulture de feu Monfieur 
de Bazas, la refponce eft prompte. Que le Canon Ntillusj$, 
di fl,n en a rié difporé,& ny peut eftre eftendu,fin5 par quelque 
aïTcz efloiigneeincerpreration, & que encorcs que au chap. 
Bonx. Deelecf. il y en ait quelque mot, toutes fois la glofe i'inter- 
prete: Nota fdit elle,) ^uôd caf/àtur elecimdequaefl hahitus traffa- 
tus antc feftdtufam mortid. Can. Nuilus.yç.dtfi. SedffOpterhc/û/um 
nmfuitcaffàtd. Sed ajjumtt htc Papaquajî mn cattfim, vtcaufam^ 
(idcontentm fuit cattjkcafl'atiûnis. Dont l'autheur rend vne rai- 
fon pertinente fur la dilTulution d'vn mariage par le deceds 
d'vn mary: que la veufue mortuo vin folutaeli akge matnmon^^ 
&:qu'eUefepeut marier fans la note d'infamie introduittepar 
le droicl Romain contre celles qui fe remarient dedans l'an 
de leur àe\ii\tVt Eaie/{<£jiatim pop^uam "viduata cfldt paHore prs' 
mdeatfir. 
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Au texte WM/ï. ^i^pmftr. DeefeÛ. font l'Ap porte cs tontes les 
folemnicez des eilcftions, mbildejtfultara. 

Etauca-îquclalolemaité Je la lepuUurc t\ift icquifcjquc 
non, elle (e doit entendre decclluy qui cftmortfur lclicu,&: 
non pas de celluy qui en eftoic etloigné lors de ion dcccds, 
clhntimpoffibled'enfeuclir celluy duquel nous n'auons pas 
lecorps. Brigard ne dira pas que celluy defeu Monfieur de 
Bazas fuft à S , Emllion pourPenfeuelir. 

Contre le troificfme moyen fondé fur la célébration delà 
Meffc du SaindEfprit, Monfieur le Cardinal rcfpond que ce 
n'cftpasvne fbicmniténcceiïairc, ainfiquctrai(!lc Innocence 
in cap. mmmhis^ âetkli. Ou après au oir formé le doubte, Si 
l'edeâiion fe doit faire au matin, ou après difncrj il refoult 
qu'elle doiteftrefaideau matin, dont il rend la raifonen ces 
motSjNone/iverumprûpter UMiJJam^qu£tiicônfucmt àta^Jid pro- 
pttffobYutatemqudtiht f.v/^//ar.EtPanûrmc;>! cap, tmnsMiffam, 
fous le mefmct il tre, après auoirpropolévnc autre doubte, Si 
l'ellcu peutadmini(lrcr^o/?ri7B/i'V7»4/'/^»£'w,auparauant que d'c- 
ftreinftallé, il refoult que la folemnitc de l'inflallation n'cfl 
pas de relfcnccSi adioufte ces mots, Dekt feri mfiallatio,€x 
quo confueîuàofu h^kt^feâ nontfl defubfianîU potejîatis admini- 
firmdïtx quo conJHditdshAbetvt fiât 'mftalUùo^nam 'videtur potins 
de/Ôlemnitate qnam de fubsUntiA: vtnotAttir in cod. c/ip.J^ia pro- 
fter. 

Au quatricrmc moyen fonde fur les prétendus Chanoines 
abfens, Monfieur le Cardinal apporte pour rcfponcelc texte, 
;» cap.^mdjicuî deElcû. ,^odJîeos(àïl-\[) 'vocatos mnfuijjecon^ 
sHterit,/edc6ntempîos y infirmandatrit ptnitus tleêtio talitercdehratay 
nifi pôUeapYopterhonumpacts mtmerint confentm. Et la glofc fur 
ccmefme texte, propofe l'exemple d'vne collation faille con- 
temptepatreno: vtfitah initis valida, f cd annnlLmda cenquerente pa." 
trône. 

Le cinquicfme moyen concernant !aCommunion,e^ ajfum' 
pttonem Jacr.tîijim.e Euchariliid, &: toutes les autres folemnicez 
requifes par le Concile de Bafle,&; rapportées en la Pragmati- 
que fanû ion, tcçoit deux rcfponccs pertinentes &:pcrcptoirc5. 
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La prcn3ierc,que toutle à!:çïi:i:i(! elecimikzn la pragmatique, 
elt rcuocqué par le Concordat, Ttt, de ElecLt^hrogaL Et l'au. 
rrc cft rcpretcntce par rAucheurdeiaglolb//; jS- CTmmhuma- 
fii'So us le mefme nlcre,ij£' Ekciànprag. Sanc}. Qite toutes ces 
loicmnitez n'ont lieu iÎDon aux cllcâions des Prclaturcsd'E- 
iicf qiies &c A bbez. (^dmrte tami » (d i c -i 1 ) tjuod ht dujt feltmni' 
Utfs^falket Atidttw Mifft^ (^ ncefùo Etuh^nfiU^videntur nftr'mgi 
adtkcttontm Fontifcis , id ej} EptJiGpivel Abbâtts fupra tbtâd cfuos 
Tanùfcisvel Abbdtis J^eratdeÙto. Ce qu'il auoitpris delà glofe 
tnca^. ,^mâ fro^ttr in 'verbts Ecdefns 'viditAtii yZïi ces mots. Fer 
fjoc videtur quad bquttur tartium de decltûmbus PmUtômm id est 
Epijcffortim non canoniccrum. Sed nunqmd ettam exte»demus ad 
omnes dignitates qms Prjtlatos hahent in Ecdefm viduatis ? non 'vi- 
detm. Et peu après elle en eft cfcrice la raifon,C« Ecdefi^ propta 
ilLis dignitates non videantttr viduaucum habcânt Epi/copumjads 
dtd pûtcfi quoi non exîenditur dd alias dtgmiates , fed îantum ad 
Epifcopum^âdregularei Prdatttr.ts^ 'vtfttf^ eod. Nepm dtffcBu, 

Aufixiefnic moyen de Brigard , que l'efledion d'Alefraea 
cfté forcée, c'cfl: vn fait duquel tant s'en faut qu'il y ait de preu- 
ue,ny qu'il doiueeftre rcccu pour cftre vcnffîé par tefmoins, 
que au contraire s'il y auoit eu de la force, elle efl: entièrement 
purgée par le paifiblcconfcntementdctousccuxdu chapirrCj 
iefqucls n'en ont iamais fait de pleinte: Et au contraire ils ont 
receu auec vn très- grand applaudiflemcnc la prouifîon que 
Monficur le Cardinal a obtenue des droi£ts d'Alcfmc par fa 
refignation. C'cft l'argument du texte & l'opinion des Do- 
fleurs fur i ccluy ^in I.-l. C. de htsqu€ vi metufve catt/ifinnt. 

Dédire par Brigard, quelaraifon decetcxce n'a point de 
Xvt\xm rehm ecdejiaflkis^û fc trompcjd'autant que vakre débet ra- 
tio qu£ in pari caujfa paria iurdd£jiderat-JE,tcomhïQn que ils aycnc 
peut eftre varié furccfte opinion, toutesfoisla plus certaine eft 
que âlioquinfikmnitatesfideBiontsfuerttntobfiruatd^ le vice de la 
force foit purge par le commun confcntcment de tous ceux 
Icfqucis y peuucnt pretëdre intercft,ainfique refoult l'authcur 
de la glofe de la fragm.m ^.Jîcitt.^.adtsikndKmmverboproced^tur 
deekSf. 
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Le rcpdefine moyen de Bngard contre rcncdiond'Alermc 
cft fondé fur vne autre eikibon, qu'il dit auoifeOcflîide de Ja 
perfoiined'vnnommeBarbot. A quoy ilcft pareillement ayfc 
derc'(potidrc,que Barboc n en a lamaistaicldepiem te: Qu'au 
contraire luy mefméaeftc l'vn de ceux qui ontallillé à^cflc- 
(ftio^d'Alefme,& quelallegation dece droicl.s'ii y en auoic 
pourBarboc,ertmal feancc en la bouche deBrigard , lequel 
ne le peutaucurîcmeiuprcualoirdu droitï d"vnncrs. 

Et cela monftre que le taitt delà rupture de quelques feuil- 
lets du rcgiftre du chapitre deSainâ: tmilion,cotnme fi Mon- 
lieur le Cardinal en cuftvou lu ûfter la preuueôt: lâcognoiiïan- 
ce n'eftaduanccTinoD pour riniurierjd'autant que fuit queBar- 
botaiteftéefleu,ounon,laprouilîon de Brigardnc peut eftre 
pire nv meilleure: & d'ailleurs tant s'en faut que Monficur le 
Cardinalenaicvouluofler la cognoiflancc , qu'au contraire là 
prouifion tïkperrmiittatemekûiemsàc Barbot ,au cas qu'il y en 
cuftjdontlaprcuueferoitpareillemcnr inutile. 

Le huidiefnie moyen de Brigard eftjque Icflcdion d'Alcf- 
mecft iimoniaque,&:qu'iIa baillé de l'argent à Barbot pour le 
faire départir de i'efleÛionfaiâe de fa perfonne, &!:quil en a 
pareillement donné à aucuns de ceux qui l'ont efleu. A quoy 
iarerponcc eftayfee, que s'il y a eu quelque vicecn cefteef- 
leûion de Môfieurlc Cardinal,il ne peut tomber fur luy . 

Il adiouftera que ce faid n'eft aduancé , finon pour empcf- 
cher leiugcmentdeffinitifduproces,& pour faire que la prcu- 
uefoitreceucpartefmoins;cequineferoitaucunemétraifon- 
nable: d'autant que fait que l'eflcdion d'Alelme fbit bonne ou 
mauuaifc,le droid duditfîeur Cardinal demeure entier, & fans 
aucUDe difficulté contre ccluy de Brigard- 

o/(i^fX/rf«ï«»* j Brigard propofe que l'cfledion d'Alcfmc 
n'a point elle confirmee:âdlarefponfecft prompte, que ayant 
faid toutes les pourfuittes qu'il pouuoit pour l'obtenir, il 
doit cftre cenfé comhic fi elle luy auoiteftc bien &: canonique- 
ment expédiée par la règle commune en droid,que^w/w/^( r 
ûliqtiemjît qteemims aliquidfdt pro fa^ahabmdum eFi. 



Sur ce Briç;ard accule d'ambition Monficur le Cardinal, 
commcayanccnipcrchcladirc confirmation par le moyen du 
mhiltfAnfè.it m i s a Li X o f!i c es de Rom c . A q li o y Ki re {po n Ce c rt 
aifcc : Que {\ Sa in de té ayant inrcncion de gratiffier Monlieur 
le Cardinal de la dcfpouillc des bcncficcs de feu Monlieur 
rEucfque de Bazas , entant que la difpolîtion luy en apparte- 
nu i t. Le mhdtrnnfcdt y ayant cftc mis pour vnc eau le fi légitime, 
nulnelepeuthla(mcr:ainsau contraire il doit cftre approu- 
ué comme iiifle & raiionnahlc ; d'autant que par le moyen d'i- 
cekiynoÛrc Sain£t Père vouloir empefcher qu'il n'euft point 
de concurrent , par lequel cefte defpouiHe luy peu il; cftre con- 
trouerfcc, ny luy contramtîl de plaider fur la gratification qu'd 
auoitplcuàiaSainâctcde luy en foire: Ce que routesfois d 
n'a peu cuitcr,cn ayant Brigard obtenu la fignature en vertu 
dclaquclleilluyafaiâiceprocesauparauant que fa Sain de té 
cull eu la certitude de la mort de feu Monficur de Bazas. 

Il a efté dit cy-deirus,& Monficur le Cardinal l'a ainfi re- 
monftré par fon plaidoyc,queroJtque l'efledion d'Alefme 
foit bonne ou mauuaire,iàprouifion fe trouuera la meilleure. 
Et d'autant que celle de Brigard cft la première en datte, Mon- 
fieur le Cardinal fouflient qu elle eft nulle. 

i'r/wtfjCn ce que Brigard demande vn Doyenne ruralj&quc 
cckiy dont il s'agift entre les parties n'cft point de ceftc qualité. 

^fr//»i;i'tf,qu'ilafiipprimcqu'il fufi: V'tgntUts pma^âhs m colle- 
ghita. 

Tertio^ qu'il a pareillement fuppnmc,qu'ilfufl: cfle£i:if. 

La moindre de ces trois conudcrations cft plus que luffifan- 
te pour rendre iaprouifion nulle, /w cap. Ci/m in illis §Jllis. De 
Fr^k m (î . illispro qiabus fcribimm , vtpromdcaturetjdem de fer fond - 
tibus ^vcl dt<rf}ttatibi(s cthtmji cnram babeant amrfumm ad collatiom', 
pYOttipi,ncm,l>YxJmtatiommtV€ldiJpofttion€mJpecîanûbusqt{!bitfLum~ 
qns pronidenmqukhit dcprjiliittms^perfonitîibus^ vel dignliâtthus ad 
ffiios fea qu.'tspcri'kctioncm ij qui eïs l}abeantpf.tfîci ajjumantur. 

De dire que ce tzxtç. s'entende feulement desrcfcriptsSd 
mandatSâ^f/Ti^/w-r/tWc^, il ne fc peut; d'autant que tous les Do- 
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fteurs l'ont rcceu pou [■ les prouifîons cxpcdiccs ûir les fup- 

plicacions dcspartics, conformcmentàli rcglcôj. dt; Chan- 
cellerie, conceuc en ces mots , Itcmvdutt qnôd fïiper hene- 
fktjs ccdejidstias de qn/ilîtatitus ilkrum , 'vidviket fi dïgmt.ites , vel 
p(rfôn.îtHs,vel ofjkiâftmtdfqHe cuta immineat .inïmurnm , é^ adilU 
(mfitsMni ^uis per de^honcm ajjhmi. meniïo fîat aluis gi\iti.i defufcr 
ftB.e funtmdU, Ec le glofatcur de cefte rc-glc dir, qu'elle cft cÔ- 
formc à la difpolition de droiâ:. Et r<ïr/<îfdit-il)eft que m qnaltta- 
tibmfîc exprefh ftmdatftr turc commtmï^cfin.i fi dignttas esi airaîa^ de- 
k'tfîer} mmtïo de ed , j//.*r gr^iîit erit fubn'hîiaa.Ulem fifiî deciiua^'vi 
inCÏemmt.de Pr.eb-O' dcap.cuw in iliis-%.dlis CûdJuJiLô. 

Cclacftconiirmé par Cairadorcen la Dccifion ii. de Prdb. 
tmc^inefuît^fmttentumquôdtmpeîriîns dtgmt.item Ecckfi.e coilegia- 
U , eUchuAm luctmmtionem fichit de œllegio nthïlA^ït^mJittt^i mâi- 
xeritquQdeHekcHud^'vtmd. Clem, Et par de Selua mTrad-a.Be- 
mf.tertia parte qu.t(l. i i'*,deama fexta qualitaf, àk-û,!» benefidis im- 
petranàïu^ ^qmdexprïmatttr & fiatmcntio quod bencfcittm eft e- 
kct'mumy vt eli textus in cap .cum in illà &€. A d j ou fta n t pc u a près, 
^uQiâdhùc^vtdiutHtfàctAmenîiù qmd dignit.ueft ckcîma^ non 
fuf'fiûîfdccre mentiomm de colkgio,niji dicatur qtiadjit eleÛtua^facit 
dedfio RûU 3 , De Pub. in anttquimb. 

Pareillement de dire , que toutes ces defFcftuofîtex folent 
fLippleces& entendues par la claufeefcrite en laHgnaturc de 
Brigard ^drq'iodprxmifforu m omnium cttam quaiitatum , mmcatto- 
nHm^ann€Xoriim~fmciu.tim , aliommqtte neceffarioritm maioré^vmor 
exprcfùù fiefipoftt in Itttens , il n e fe p e u t : d'au ta nt qu'i 1 f a u dro i t 
que Brigard euft obtenu ////^fr:<&r5 c'eft à dire jles Bulles oùlcs 
qualitcz qu'il prétend fuffent exprimées; Ne les ayant pas , il 
eftimponiblededircquilfcpuifleaydcr de cefte claufe, la- 
quelle /^/wf-fw* contimt exprejmnem^hc de laquelle d'ailleurs il ny 
apreuueque par imagination. 

Imoveroyàtè^xz que Brigard euft peu obtenir en Cour de 
Rome des Bulles contenans tontes les expredions de ce qu'il 
a fupprimc, il ne fe peut/ d'autant que ces mors généraux 
ne fe peuuent eftcndrc (înon aux qualitcz ic circonftances,Icf- 
quelles fc trouuent comme neceflaircs , Et qmji'vcmunî perm- 
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cejfariam confêqucntiâm eorum m£ cxprcjja fhnt , ainfi que fur vu 
femblab le iu b i c >ft le I u ri fco n fuite a r e ( po n d u , in i.item apud 
Labemtm ^.hocedtÛum D Je imur.où avives znoiz explique aucûs 
des mots de l'Edid du Prêteur , hâiediÛHm , dit-il y/uperuacimm 
ejfe L aheo ait, J^ippe mm ex gênerait iniuriarum agcxe pôfftimus.Sed 
'uidetur <^ ipJlLaheùni , O" ii^tfe hahet pntoreni eamdem rem fêqunîHy 
'voUùJfe enamjpccialiter de ea reloqui/a enim quxnQtabtttîcr fant nijî 
Ipectaliier noieniitr^vidcntur ^uaji mglecfa. 

Si Brigard cntcndoic demander le Doyenne contentieux 
comme dignité principale/» coHegiata, &c. comme cûcâifj^eaa- 
l'Jerdeearclôquidekhan Ne l'ayant pas faidjVoirc n'y ayant mis 
vn fenl mot qui en approche, veritm e(}^àz dire mn (olum , qu il 
J'a négligé: Ains qu'il n'y aiamaispenfé. Et cela cft décidé in 
cap.Çedes de refer. par lequel, non luet eïfupergrautùrihus é" matan- 
hus agere^quï dckmonbas cf minonbus menùonem fait. Mondeu r 
le Cardinal peut dire par l'argument de ce texte , que nuUo 
modo poteficenfmdigmtatem incoiUgiaU Ecdefia 0- ele^iuam qiu 
graimr ô" fnaior eftfibi rùnfcne foftulx{fe. 

Cela eft décide parle Cardinal Zabarelle fur la Clémentine 
ptemierc,depr^b.<^uart0 Mûfa,St-i\, qmà claufùUpoJîta adfinem re~ 
Jcripti non dibetoperari eius extcntionemji aîiitdnon appareai : Sic etia 
clmfula in htbitioms nsn ampliaî gratiam^vthic dicitur (^c, peu a - 
près Icfqucls mots font ceux qui s'enfuiuent. Seiundh , opponoad 
hoc. s. De Procuraîo. J^i aàagendtl Uh, ^.fihdaHd.qmd cUufulage' 
neralis bene coprchendit alia qiiam exfrcjfafi fmt eiujdemgenens , vcl 
conàïîimis. non altcr tus fepar au <^ dmerfi maxime Ji Jint grauiora de 
reJcrip.Sedesdeof/îc.vic. cum ingenerali iib.6. dignitas atUcm aà qua 
qms aJJtimUtir per ctecî'ioncm maiûral^s c5" dmcrjigenenscenfttur. 

(JMaxîm}yqv(Z la qualité de rural eft du tout contraire à la 
dignité principale bc clectiue,^ w//^^w;^,&: que dm contraria in 
eùàrm fit '. iiclo fubfiftere nonpo/f-mt, di ("e nt le s P hi 1 ofo p li es . 

Et Rebutîe qui eft l'authcur allégué par Brigard vuide ce^e 
queftion, inpwici.hencjf. en mterpretantlcs claufcs de la ligna- 
turc , in vtrbo annexorum. Item ratione clau/uU quoâ qu.ditatcs cx- 
pnmîpoJ[nntnon tamcnpatefiexpnmi maiordignit.ti poj} poii^cal. »/, 
ncc principal; s in Ecckjîa. colltgixta/^ ui.i efi ibi ditpltx rcjeruat!o,(x illa 
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non dektuf^UJndoetum prouidcnmandatuy de Eccîtfu câ^.fin. de 

pré. m(potcnt€xt€nfiofen qu£ in altam /pcciem extenjîmis tranfedt 

argJ.fi^tiis ex confmfu.C.de Epifco. ^Se^uitur Paul. Fanfconf ^%, 

qttâium.num. ly m quarto uolum. (^cl^cmtdxiç autheur adiouftc 

peu après la ckufc qui s'enfuit, îmùetutmfi quis mpetruucrii om' 

mahenifcUqtutaUsfamiharis Cardinalts^c. Sokbat cum dnufuU 

modquaUtatesexprimipoJpmtadhucmnt/oterii cxpnmi maiar , vei 

pr'mapdïs^vdqmdfacmutntitaleyé' ific efiftilus curU Romdn£y qui* 

tfljt qiinUutesJpechdms exprimi dehmt, 

DcdireparBrigardquelePapeluyeuft donné fa prouifion 
aucc autant de facili te (i toutes les qualitez cufTent cftc expri- 
mées, &: que de faidlil luy en a accorde la deroier cXa refpon- 
ce eft prompte, qu'il ne faut pas s'cnqucrir fi le Pape l'eu ftfai fit 
ou doq; ains qu'il ne l'a pas demandé, &: que fa Sainflcténc le 
luy a pas donné. 

Les nulliteadesprouifions nefc peuuent reparer foubs ce 
prétexte^ il ne faut pas douter que en exprimant vn bénéfice 
(impie par l'orateurjcquel en demande vn autre, -le Pape ne 
les luy euft volontairement accordé cous deux: Çttoutcsfois, 
fufprejuofnmi^ rend fa prouifion nulle . I e Confeil Ta ainfi luge 
pour le Prieure de la Rcole au proffit du nomme' de Monfleur 
de Seue lors Confeillcr du Roy , & Maiftre des Requcïles or- 
dinaire de fon ho ftel,& de prcfcnt premier Prefîdcnc en la 
Gourdes A y de s. 

Si l'Orateur Preftrc Si capable eft pourueu d' vn Prieure co- 
uc tucl en qua li te de fim pic, fa prouifion ne vautrienj&celluy 
qui l'aura obtenu tanquam conuentmk , l'emportera &: y fera re- 
mettre la conuentualité,ainfi qu'il a eftc iugé pour IcPrieuré 
deS.Gondon. 

Il feroit aifé de reprcfcnter vn grand nombre d'autres exê- 
ples; mais ilfuffira dadioufter que rcxpreffion cft ncceflàirc 
pour cmpcfchcr que les qualitez & confequemmcnc les fon- 
dations des Bénéfices ne foienc changez comme elles peuuent 
eftre prcfcriptes par quarante ans, cap , cum de beneficio de ^rxhen. 

Outre la viticufecxprc0ion que le Doyenné fuft rural,&:Ia 
fupprcfîion des véritables qualitez du Doyenné contentieux, 



Bngird n'a pas faicl entendre tjue le Chapitre aaoitcflcu,& 
confcqucmmcntprcucnu fa Sainâete, laquelle AU cas qu'elle 
cuft cftc inftrui£te de ceftc enedion,ne l'euft pas voulu confé- 
rer, finou par la nullité d'icclle, ce que Brigard u'a pas demadé. 

Demeurant donc la prcmicrcprouifion de Brigard nulle, ôi 
bone celle de Monfieur le Cardinal demeurant, t^iurendrim eli 
fi il y a quelque defciSuoGtc en icelle^par le moyen de laquelle 
il en doiue eftrc priué. 

Brigard dit quelle cft ambitieufe.i caufe du nifùl tmnjcat.;xi\- 
quelil a efte refp5du,que Monfieur le Cardinalabienaprins 
que ambitîofk eftfetim du Bénéfice d'vn homme viuant in câp. i . 
ConceJJlfY£b.\Az\% que ce foit vne ambition d empefcherque vn 
autre que nous ne foit pourueu d'vn Bénéfice vacanc,àlafim- 
ple gratitficatio de celuy qui le peut coterer, c'efl: chofe dont il 
n'a iamais ouy parler; A ufTi cft-cUe fans loy , chapitre, audorité, 
nyraifon. 

Il did que Monfieur le Cardinal auoit le Jroîd de conférer, 
ergù qu'il n'en a peu eftre pourueu : Et larefponce cfl: prompte 
que toutes les parties de ceft argument font eflongnecs de la 
vérité. 

Lefîmpledroiddc cofirmer rcfîedionluyappartenoit,&n5 
pasledroiitdcconfererdadiuerfiré des mots monftrequc ces 
droids font diuers &: difseblables,&: le texte ïncâp.prùdeffe£iuàe 
r/É'^.ne donne autre pui0àace au coniîrmaceur, (inonde faire 
procéder par l'aduis de fon Chapitre à vne nouucllc cfledion, 
qui eft bien loin de conférer. 

Quand aioliferoit que Monfieur le Cardinal cuft peu con- 
férer ce Doycnc, que non, il eft bien d'accord qu'il nclepou- 
uoit conférer à foy mefnie: par la difpofirion du texte in cap. 
Jîn. âemfiit. vt differentiafit inter dantem ^ accipietem. 

Mais il fouftiët que fi quel qu'autre le luy confère valablemct, 
iln'yarienquipuiireempelcher,qu'ilnc le puiiïc vallablemct 
accepter,& qu'il n'en foit canonique ment pourueu, 

C'eft ce que la glofe dit in d.ca^.fîn. deinflit. Que fi le Colla- 
ce u r alij poteft-Atem tubuit conferendt potefl abco recipere. Et aux t ." x- 
tcSjCnfemblc ia glofe in cdp.cum in mreperliiis dcdeÛW fc trouuc, 
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Que fi les ellifans ont compromis en fept pcifonncs, &quc 

njms ex fmcmhnhas tfprmn Q" ait us qui mn erat de numéro di^ 
gentmm i tribus d^ s ïn Decannm fucrint mmmatt.'Lc Pape rcfpôti, 
ijHodîsquié numéro fi^tem t\ tribus corum âigmfcîîurnorAïnAtus îhx- 
tacomjfromtfsi tenarem dcbet m Decanum ajjitmi, 

La première partie pour v,n bénéfice cflcdif confirtc aux cil i - 
fans,pLiisqueI'vndeccaxquioncpuiflrance d'eflire peuc cflrc 
\'âllablcmenccfteu,il s'enfuie que la nacfme capacité rcfide en 
laperfonncde celluy qui a le fcul droiâ: de confirmer. 

Ec laglofe paffc oultre, Quc_y^ vniuntum colUta effet j>ôtc(}as 
étgenàîjèiffumeligere pQtef}^ en ces mots , Dktmt quidam qmd fi 
îufâjfettligercmdiorcm^ô' ïpfi effet mdior-f une foffèt fe digère- 

Panorme refoulr cefte queftion en peu de mots ind. up.firJt 
mJ}it.ExhQCy^\i-ï\J»fcrtHrquodhabem tus confercndi potefl benefi- 
dim recipere a Pa^A. Item a Legato in partibus quia illi cùnfertmt iurs 
pïQfriû ad hoc cap. Si afede de freb, itb. 6. Et Jic tntellige textum , hia 

Brigard propofe vn autre moyen contre la prouifion de Mô- 
fieutleCardinaldeSourdiSjfçauoirquil n'a pas exprime que 
le dtoiâî de confirmer luy appartcnoit: Mais à cela il y a deux 
refponccs pertinentes: L'vne qu'il n'y a loy , texte, chapitre, ny 
authorité qui die que ccfte cxpreflion fuft neceflaire. 

Et l'autre, qu'il l'a plus que (uffifamment exprimé, ayant faid 
entendre que le Doyenne' eftoitefleclif, & qu'il eftoicauDio- 
cefe de Bordeaux duquel Moûficur le Cardinal de Sourdisefl 
Archeucfquc; ny ayant maxime plus certaine en droid, que 
celle par laquelle nous difons, que le droiâ: de confirmer les 
efledionsapparricntauxDiocefains, Euefquesou Archeucl- 
qucs, cap. j. de de et, can.NttUus 1 6. qu.j.^câp, cum ex imuncfode 
her. en CCS mots, Agendum ej} ordmate apud Epijcopum ad cuutsof- 
fcium taminftttutîo quam dcliiîutw facerdotum mfciturpcrtmere. Et 
de dire que fa Saiuftcté qu£ infirmiope^orisomniaiura Jcges ô* 
lonBitutiûnes habere didtur, l'ait ignore, abfùrdum effet. 

Il en propofe encores vne autre, que Monficur le Cardinal 
n'etlpasdifpenfé de tenir le Doyenné contentieux, & que la 
difpcnfe luy cftoit ne ce flaire à caufe qu'il en a la confirmation: 
A quoy la rcfponfc eft pareillemct prompte, Que en-ccla;»/M 
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efiùrohihiinm quùâ initgeât difpejdùone 



Et l'Epi ftre de Im Carnotey^Jis EpiJcôpm^\a.Q(^t\\c cftmife pour 
vn prologue au commencement de ion décret, fai6l afFez co- 
gnoiftrc,quc la difpenfcn'eU autre chofe, fmon quidam cotitra 
rigorem difàfUnx ô' coJUtnsionum l'el tcgulas cr siatuta authoriiaie 
prdfidmtmm ddigentcr âcltbefdtd œnccjùo. 

Depreuue qu'il y ait aucun article de difciplinccôftitutjon, 
reglcouftatutparlerquelsilfoitdeffendu à ceux qui cnifent, 
confirment &infticuent d'accepter vn Bénéfice duquel ils font 
cflcfteurs, confirmateurs &: inllitutcurs, Brigardn'cn pourrot 
cotter: au contraire il a eftcmonftrccy dcfTus, qu'ils le pcuuéc 
librement &legitimcmentacceptcr: Et partant de dire qu'il 
fuft ne ce (Taire d'auotr aucune difpence,ilne fepeut. 

Et quand il faudroit(que non)it eft certain que en conférât 
le Doyenné contentieux à Moniicur le Cardinal, aucc toutes 
Icsexpreflfionsquifepeuuent defirer, ainfi qu'il a efté die cy 
deffus, Il l'a plus que luffifammcnt dilpcncc , au cas que la dil- 
pence euft efté neceflairc. 

Pour le dernier effort de Brlgard il apporte fa dernière pro- 
uifion^en laquelle il dit,Que tous les genres des vaccatiôs font 
compris en vertu des cbufcs générales, aut alUs qmmfmodo^ftue 
ex cmufcumqueferfônd: mais luy mefrae fc trouuc fi empefché 
qu'il n'en peut cotter vnfcul. 

Si telles claufcsdoiuent emporter le Beneficejellesfontaux 
prouifions de Monfieur le Cardinal obtenues auparauant la 
jderniere de Brigard. 

Ercelluy qu'il propofcfurdcs'faids qu'il prétend verifficr 
partefmoinSjMoniîeur leCardinal refpond, Que ia pietc co- 
gnuë par noftrc S.Pere,&: par tous les bons Catholiqucs/a vie, 
les mocursjcs comportements, & ia qualite'J'exemptent de b 
calomnie defditsfaiflts, fur l'accufation 4efquels,au cas qu'il y 
cncufttantfoitpeudc foupçoncoutrcluy (que non) Brigard 
ce pour toit eftre receu accufateur. 
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